
JOURNAL DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE. 69

él-ves. somne, je dois dire que les progrès sont lents dans cette pîle, et qui réussira eng punl d'années à rétablir l'ordre et à combler
paroisse et que Von reicontre une itidiffireuce pénible, chez tous les le déficit laissé par sou prédécesseur.
paen pour tout ce qui a irait à l'éduenti>. l'un utre côté, je Village d fiuski.-Le collège iundustriel de tinicuski est une
lois reconnaitre que la corporation est bien disposée et quelle 'ac. bonne et utile inlstitution, dirigée avec habileté et vigueur, et qui
quitte du ses devoirs du mieux qu'elle peut. lcensern ent, pour promet beaucutip pour l'avemtir. 115 élèves ont suivi les classes avec
le plus grand nombre des élèves, se b airn à la lecture, l'écriture, une assiduité et une ardeur qui ne s'est point ralentie un seul instant,
l'"rthogri ie et l'instruction religieuse. Le secrtair-trésorier tient ce qui prouve aussi que les parents savent apprécier les bietfaits de
les livres i e la cOIportil onavee bleaucîîup e il'urde. celle institution. Les progrès obtenus dénotent chez les professeurs

Troi.s J istoks Xo. 2.- fle.us neuf cles de li tnunicilalité No. 2, une direction inge, et chez les élèves une gp1ilicatiot constalnt). A
les Trois IPistoles, sont frpuées par 350 löves, alvec ue aosi.s- ilesure que les ressour ;s augmentent, P'tablissemeunt uél ore.
tance quotidienne d. 217 seulement. C'et dite assez qu'il y a vu L'enseignemnent emîbrase les diverses b)rancles d'une .boufne ódu-

eu Il'Isduîitî' chez lusl s, et iue parlant il s'eti lit de eatin uiepim rciale et industrielle. Le couvent, que friilueinîto 115
progré4s ; dxuept néamnoins ml les à'l d1iriigées par lé' $ muoi- .lîve, 1 produit leï plus leunux réultauta dîn Cette muicuipalité
selles 1lilonène liel et l >îuîîîon, dont lh résultlats ont été sui Ii.îluîution y est sur le imèie piedil que dus les autres eouiunautés
flisiiits, auldelà nni de ce que je devais attendlre. Ces deux insti de ve genre.
lu<rices ont ine grande apîtitude pour Iiensignent. Iei on 8t. nlet.-I.es trois écoles de ette nunicipalité, fréquentées
n'enseigne guèu que la lecture, lécriture, l'orthographe et l'intrue. par 1G élèves, dont l ileine 75 assiste'nt réguliéremnient aux classes,
lion religieuse. On rencontre, niéanitimoins, parmi lIs enfuits de cette ont lait peu d progrès. Le zèle <les institutrices est dè1penst en pure
paroisse, des taents vrimneit remarquables. La loi fonctionno Nins perte et vient échouer contre l'apathie des parents qui n'attaclieunt
tîiopþioition. les cotisations se plient ponctullmnt et le mninc nueul ne importantce A l 'assidnité le leurs enfitts nux écoles. Les
sahlire q'on I alloun à l'inistitutrice, on le lui uie mussi, avec exatti. aMllires sont en bon ordre et bien gérées.
tudie. 4e qui nnque, c'est PaidLuitê à P'ctle e le ai t de liv, M. J.e.--Ctte mnicipalité entretient six écoles, fréquentées
et deilaires plus élevés lî pur attirer et enouraiger des instituteurs p 224; éléves avec uie assistance quotidienne le I . Trois dle
e Lpeies. h.es copltes de lu corporation sont term ls aee tilélité et ces écoles sufit boinicdeux mliédiocres et ur entiérre e t nulle.
les finimlces le le inicipaléit Inslni état utist'eian. .'institutrice de cette dernière école a i discontinuer A la fin de

7rsisftoks No. I .- l y e dans cetle u.uiîîipalité ciécole s lainée scolaire. Je regrette de dire qu'il y e peu de zèle pour l'édu
sous coutrélle, outre le convenut d1 unie.s de eusilurai. 'es eing cahiin chez le plus grand inioubre îles coitribuables de cette imunici
écoles sint fréquentées C totilité par :7 élées, avec iune aissi teuie palité. OUn ieivoie guère les enfllnts à l'école, on le leur donine
mfioyeu n le e-4. Le convent doile li mfi:e SitisfaictionI que par le que le moins le livres et de pallier jiossibles, on ne paie les cotisttions

,as. Llécole qui est dirigée par Mlle. Ainsbi ow ie laisse rien à lu .n murmurant. Avec de telles idées, il n'est plus besoin d'ajouter
désirer. Trois autres écoles ont domné un résitat passabilîle ; imuais la qu les proîgrès dues cifîts sonit nuls. La perception des cotisetionîs
ciiquiine al été inîsîuoiluaiate. liin somne, les progrès sont satis. étnit considérablnent arriérée lors de ma dernièére visite.
ïtuisantsl It tablisîeent d'une école inodèle p our lis garç ans, lui Ste. Jloiric.-Cette municipalité entretient cinq écoles sous contrôle,
sont si noibreux dans Ilarrondisîiint de léglise, serait iuieam- frîqfui e pur 2:W élèves, dott I assistance moyenne est (le 1 71. Ogi
Iorntii que compe nntereneent depuis:bie longteinp a tabli dans cette pairoisse deux nouvelles ecoles dans des cantons
tons ceux d'entire les iniéressés que i inraîtice on le pimion nlu trop éloignés de celles qui existent dêjé. Dans trois arrondissements
lent pas tout å fait. lit, iél oins a co ration ïctiliret v et les écoles sont seutisaisantes ; dins les dent autres, elles Sont iiilio.

encore Il discuter sur ce point. cré.s. L'phiftliie et même Popposition que je signalais avec peinle
St. Simon.-l.esix .eules île St. Simon int été fióufintées par lans tes précédenturapports s en va petit a petit, mais elle îîa las

'7t; léves, avec fiu assistance oyenne de 19'9. IDnis trois irréîri encore abandonn certitins coins de la paroisse. Le résultat de le
disseinents, les progré4 ont êté bien satisfaieants; ils ilo lo't pas été lutte 'est pas douteux. Le boa sens et la justice le tarderont pas à
égnimeminnt dans lis trois aîutres. En solilne il y a lieu d'être satisfait triompher. Lepiue d'pissiduité, I abhisence de livres, papiers, ete.,
des résultats obtenus dureait ceti anllée scolaire. L'étai des comptes voilà les deux grands obstacles nu progrès dans cette paroisse 1 Les
est satisfiiantit, et gdéralemtl'rgaietion des écoles est sur un cui tes liî secrétiire-trésorier sont bien tenus.
huit pied. Leg cornlltes sont bien tenus par un secrétaire luibil e ut .fis.-Cette municipîalitó a eu trois écoles nu opératiou pendant
probe. six inois et demi, et deux seulement pendllat le reste de ainnéu

S(. Mathift de Rioux.-Cette municipalité aii que deux écoles scolaire. Ces écoles sont frécueitées ler 61 élèves, avec file assis-
las ont avise aulx moyeuîs d'eti ouvrir une troisiéiue dans nuuu cainton tance <l 41 seu'lcînt Une Le ces écoles est bien, tenue -fule autre

éloignmé les écoles établies. Lee progrès sotnt sauîîstisisanits dais ces n'est que passablo, et la troisièmne il'a lproduit auncl résultat aIvanita-
letix éoles que fréquentent *.1 élèves, avec une assistance quoli' geuX. Cetitu muiciilialité Fe trouvant éloignée des centres où elle

dieun dle 67. L.es:livres de comiptes sont bien teni us. pour-ait se procurer les services diistituteurs anglii protestants, et
St. Eabiin.-Cette unîîicipalité a cinq écoles en opération, frè. le plhs se trouvant inîcapable de leur donner un siliirt' satisl'isant,

leltées par 205 élèves, avec une assistance moyenne de 16 'l'otutes force lui est île se cointenter dg'instituteuur nou munis de dlipli .e
ces écoles sont bonnea L'école le 'arroulisseient No. 2 est trop regrette de dlire quite l'éducation fait peu de progrés dans cette muni-
encoilmbréc. Il faudrait le partager en école modèle pour les garçons, eipaîlité, et qu'il existe flme indiillérence péînible chez presquo tous les
et eu école supérieur e illes. Le nombre îles efuants est assez cni- pareits. Lea corporation est cepenlant animée dîî mîbont esprit et fait
siilérable pour permettre cette divisionu, et les Inoveis île lua orpo- de louiables etforts pour amener un, autre état de choses. L'orgnmi.
ratoiosolt pluis que stllisntis ilour y pourvoir. ls a compte sont sation îles écolee est assez botime et les comptes solt tenus pur une
hiin tenus, nais la perceptinales contributionw se fait avec un peu personne habile
trop u lenteur. StI. Oc'tare de Xti.--Cette municipialité il cinq écoles enu opéra-

Ste. C Pcildu Bie.-2 18 élèves ont fré1iunt les six écoles du tion. Quatre île ces écoles sont tenues par <les institutrices bien
d ne, ave une assistance moyenne dLe 10.l Dans quatre irronuidise- capibles sous louis les raipport. Il y aî 202 élèves qui fréquentent ces
tilis les écoles sont boufnes. Dans les deux autres, elles sont <cules, avec tulle assistance inoyenne de 135. Dans trois arrondis-
ét uiocres. .le suis heureux îde conistater floe cett, municipalité est semlents, les progrès ont été satiisiants ; dans les deux autres, ils

une de celles où lui progrès sont hlas setisfaisants. Il régne enmtr ont été nmédiocres. Uie institutrice a di discontinuer A raison lui p
luis imlelmisi du corps enseignant fillO émulation qui produit les de suceés quu'elle avait obtenu.
îneilleurs résultats. Si les matières enseignées sont encore ieu 110111a L'ini ipossibilité uit l'on est lans les iiouvenu établissemets, lors'
briuses, e revanche elles sont bien apprises et surtout ien com. q'uie population peu coîusilèrable est répandue sur un espace iu i
lirises, ce gui vut eilcoro iieux. Les coiptes du lit corlporationî _-en îse dmettre les écoles à la coummodité le tous les coitribuaibles
solit eutre les mains d'un secrétaire capable et honnête. Quant aux se fuit iveitmeit senti. ici, et a suscité le graves embarras Il îuî cor.
cotisationsu, il eu est ici comtue iudans lit Jmhipart des municipalités île poratioli. De quelque niîaîiéte qu'on fixe les écoles, il y a toujoiurs
mnon distric elle se jaient avec lenteur. ln sounme, je suis satisfait lut parti îlu mécontents 1 il erient, murmurent, font unlle cabale sourde
de la uiciipalitó scolaire de Ste. Cécilo du Bie. <lu cîtîerte couitre l'école, ou plus souvent encore, contre l'iustituteur

St. Gcrninî de Rimok.-ll y a dans cette uinîucipalité sept oui l'institutrice On retire les eats de l'école. Si l'on déplice
écoles, dont six.sous contrffle, et tille indépendante, fréu îlen]tées par l'école pour satisfaire ce parti, le suite le parti content devient mé-
26-t élèves, avec une assistluîlce journalière île 177. De ces sept conutent et fait ce qu'il bmlamnit chez les autres. Coumbîienm d'écoles ne
écoles, deux sont bonnes et bien teumes uno passable et quatre fort produisent aucun bien par suite de ces imihieureuscs et inévitables
inmdiocres, Il y a, indihére ece chez beaucoup de iirents, iuique divisins; et coimiiiiiet y remédier? A part ces tiraillemnts, ditans un
d'nssidiuité chez les élèveet- plus encore, inaztîqîîe ule livres, Iapier, airroudisseinent, chose que l'un rencontre très-souvent dans les nlou.
etc. Ouiau du suiprimter leux écoles por rètalir ,l'quiihiliro dans veaus établissieens, je suis assez satisfait de lut mamuirire dont foute-
les fluaies. Les coiptes Bout etitre lus ilais d'un secrètuire cli. tionue li loi dans St. Octave, etdes progrès qui s'y font depuis quel.


